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lAfICDENtl <FORTIVT 

N O S P A T R O N S 

JOUR ET SOIR 
Que 1rs femmes st nt HeuTTiluM ri'avolr des 

n.un> agiles et dss doigts diligents, un cerveau 
fécond en inventions élégantes, un iroût sûr pour 
choisir ce qui. cn-re deux modèles différents, 
conviendra le r.ilcux a leur silhouette, entre <l?s 
garnitures varté's >-<-iies qui s'haruioni.jent da
vantage a leur oeauto Que les teuir.ies sont heu-
Riu^'s... d'être femmes? 

C'est ce. que Je ne unis icempéchcr de me ré
péter quand le vois avt<; quel enthousiasme Dot 
lectrices accueillent nos uatrons. Bien n'est agréa
ble d'ailleurs pour 'nu; fomnw c«>nui)s de faire 
la petite roi>e coiiueue. le manteau élégant qui 

PETITES VESTÏ.'S LT CASAQUES. — Une des 
fantaisies les plus en rasu<. c'est celle des casa
ques, dcâ petits paletots qu'cni exécute l.i "lu-
r t du temns en velours. Aussi, en portons-nois 

toutes occasions et a toute heure. Dans les 
vêtements quo nous exécutons nous-méraes lo* 
casaques sont certainement larmi les plus faci
les à réallsar et peut-etro est-ce là que nous de-
wons voir uno des raisons primordiales de leur 
faveur ? 

Une robe do maison, même très simple, pren 1 
une petite a'Iur-e coquette et gentille quand on 
la recouvre d'un da ces petits paletots qui. en 
même temps, ajoute a son confort ; un gilet de 
jolie couleur, sans manche, est d'une élégance rai-
risée quand on l'ajieicoit dans i tuti .jibatliure 
d'un manteau : une casaque joliment brodée, a 
manches longues « t qui & enfile par la tête com
pose, avec une jupe- en crenc do chine plissé**. 
uno toilette d'après-inidi qui satisferait les plus 
coquettes. 

On .emploie principalement le velours pour la 
confection de ces jolis palotots. Mais in. ne so 
berne pas les préférences de la mode : )o kasna, 
la nubienne, Je drap brodé do laine mate ou bril
lante, le cloliy de LOI© permettent, eux aussi, do 
réaliser de d<Jli'-icux vêtements. L't les crêpes da 
chine, les satins les taffetas ouates et matelassé» 
par des piqûres «ont non nioins élégants, nos* 
noms apprécié-, ' «les frileuses 

Les tissus fantaisie facilitent le travail : ils 
•ont a eux-mêmes lenr Karnitui-o. Aussi aimons-
nous tx-auoo ip les velours imprimés, les maiv-
cains iniprinMiS ou a broderies tissées. les broch**. 
do toutes espèce», mais 1rs broderies de laine, do 
soie, souvent soulignées do fil d'acier, sont très 
en. faveur. 

Avec une petite robe en Kasha de ton neutre 
l'at TU un fort élégant petit paletot ouvert de-
vent et a manches légèrement évasées du bas, 
exécuté en velours citron et orné de broderies de 
laine blanc te-, ttoire et bleu vif, dessinant de très 
modernes ,-traoescvues. Le même paletot peut se 
faire en t.vslia rouge brodé de gris et bordé de 
velours gris. 

Un gilet sans manches en velours notr arcotn-
Îiagnera agréablement, uno robe en crêpe de dune 
lieu vif : il est ouvert, devant et maintenu use 

deux groupes do deux cocdejlières se nouant, une 
broderie au point lancé et au point de bou-.lettoj 
en bleu vif, rose et gris. J'orne délicieusement : 
une bordure do brido eu cordonnet bleu vit le 
cerne entièrement. 

Et voici, très habillée, une casaque en velours 
aanétbpste a manches longues laissant apercevoir 
une doublure de cn-pe assortie a ta jupe qu'eus 
«ccompagne. sur le devant s'éuauoult une bro
derie de soie aux reflets irisés, reproduction fort 
exacte de la fontaine lumin<«ise que LALIQUE 
réalisa pour l'Exposition des Arts Décoratif*. 

Signalons aussi la vogue des courtes franges 
Qui. disposées en une succession de rangs hori
zontaux ornent le bras 'le uns petits paletots et 
l'extrémité des manches a bouffante ballonnet». 

PETITES ROBES. — Mais les petits paletot», si 
Importants qu'ils soient, ne sont pas tout dans 1A 
mode, et vous pensez aussi à vos robes du jour et 
dt; soir, a vos manteaux. 

Des idées neuves viennent chaque jour s'offrir 
fi vous, vous promettant de compléter coquette
ment votre trousseau. 

La robe a allure tailleur reste en faveur pour 
l'après-midi : elle est, en effet, pratique, car elle 
convient a beaucoup de circonstances, et vous 
jKjurrez encore très facilement La porter au pr-u-
gemps sans manteau. 

En lainage en drap, en crêpe de chine, en ma
rocain, en velours de coton même, elle est ékj-
pante surtout dans "les tons sembros ou soutenus; 
elle reste simple et classique de lignes : un petit 
col de velours — ce qui est moins estival que la 
lingerie — de teinte claire ou vive, la complète 
agréablement, On Je noue d'un velours sombre à 
coques très .petites, ce qui les malnttent raides et 
ti longs pans, souvent terminés par des ferrets. 

lies garnitures de boutons sont très en. taraeur • 
c e les emploie pwur exécuter sur lee bords tail
leur de véritables broderies. 

MANTEAUX. —/Nos manteaux restent fidèles A 
la ligne droite. S'ils se permettent quelque rau 
pleur, celle-ci est 'obtenu par des fronces, des plis, 
des panneaux. Beaucoup «l'effet rie blousé- à la 
taille et do mom ements <lo boléro. l e s emman
chures larges et ba. ses leur donnant une allure 
joliment féminine: les manches sont amples, tout 
eu moins dans toute leur partie supérieure. Une 
ceinture coupe fréquemment la ligne *j*olto... et 
les garnitures de fourrure sont indispensables au 
conloii et a l'élégance. 

KOEES DU SOIlt. — Pour le théâtre et les dî
ners, nous aimons les robes d'une élégance simple 
et pratique. Je ne dirai ri"n do la dentelle, bien 
Qu'une robo de Chantilly noire, ornée "e biais et 
de bordures de satin, sur un fond de satiu noir 
Da bl'-u uuit soit un raffinement inimitable, mais 
Je signalerai le crêpe Georgette à peine blousant 
m la îaUle. entièrement brodé a la iupe de pail
lettes splrynx et ceinturé do velours noir à Joncs 
pans. 

Je TOUS dirai aussi l'élégance d'une robe vue 
(t uno de nos f>!us charmantes Parisiennes, en 
Kity Geori^tte blé : elle s'incrustait sur le de
vant, complètement droit, de largos motifs ovales 
en Venise du ton. l.o dos était coupé a la taille 
et la jupe montée à fronces sous une ceintur*» 
nouée ; le corsaire s'ouvrait dans le dos sur un 
jplastron de crêpe de toD à jtelïie plus soutenu 
Sonnant robe do dessous, lit c était exquis. . 

MARIE-CLAUDB. 

FOOTBALL-ASSOCIATION 

Modèle N" 38. — GRACIEUSE 
HOUE en popeline de laine, ser
pe, veps ou charmelaine. Le bais 
de. celte pet.tc robo forme do 
c ianue côté un pli creux, don
nant de la largeur à la jupe. Le 
corsage' est uni e t garni «Tune 
patte boutonnée. Il sera joli d'or
ner cette robe de galon de soie 
du même ton que la ceinture. 

Métrage : 2 m. 25 en 130. 
Prix do patron : 1 £5 . 

Soodi.:^ N* 3«. — ELEGANTE 
ROBE DU SOIR, en voile de 
soie et velours. Le corsage uni 
;«u t être brodé de perles d'a-
• ier. l.a jupo plate de tonne 
•fourreau est recouverte de doux 
volants superposés; l'un est de-
rotrpé on pointe e t peut être 
brodé, comme le corsage. 

Métrage: 7 m. en 00. 
Kourrean : 1 m. 40 en 80. 
I*riît du patron : 1.25. 

Modèle N« 39. — VESTE SIM
PLE e n drao oti en velours gar
nie à volonté de bandes de four
rure . Cette ivetitc veste droite 
qui peut être portée a.vec n'im
porta quelle jupe est excessive
ment en vogue en ce moment. 

Métrage : ï m . !5 en 140. 
Prix du patron : 1.S5. 

Modèle N 37. — MANTEAU 
NOUVEAU qui sera de toute uti
lité pour la demi saison. Il pout 
so faire ,en drap, en velours, ve
lours dé laine ou duvetine. H 
sera ravissant de le doubler 
d'un ton clair luisant opposition 
comme la ceinture qui sera à 
volonté en tissu ou en cuir. On 
peut également l'orner de ban
des de fourrure. 

métrage : 3 m. e n 140. 
Prix du patron : 1.25. 

rdQ-fëUz 
t N TEMPS DE GRIPPE 

Voici qtte le froid et le temps brumeux humide, 
dont nous venons d'être favorisés, ont amené par
tout une recrudescence des cas de grippe. Certes, 
ce n'est pas Ja une maladie grave, et ceux oui 
I l « prennent • à temps, c'est-à-dire qui interrom
pent Jeur travail et, si cela est nécessaire font 
venir le médecin, en tont la plupart du temps 
Quittes pour quoique» jours do repos au lit, ac
compagnés de ventouses. Si l'indisposition est à. 
forme nroncnltale, de diète, et de tel remède que 
le docteur jugera utile, si «lie est a tonne Intes
tinale. 

Mais n'oabnoos pas que st les cas isolés sont 
relativement bénins, de graves complications peu
vent survenir quand la grippe devient epfdéml-
que et que le nombre des malades se multiplie 
avec rapidité, acit dané un groupe de maisons, 
soit daus un Quartier, toit mémo dans une ville 
entière. 

Aussi devons-nous prendre des précautions, tant 
au point de vue individuel qu'au point de vue 
social, autant pour ne pas être contaminé nous-
mêmes que pour empéener la propagation de 
la maladie et sa transformation en épidémie. 

PRECAUTIONS INDIVIDUIXLES. — On a ten
dance à trouver ridicules les médecins qui conseil
lent aux personnes soignant un nialade contagieux 
de stiiter dans sa chambre uno longue blouse, un 
vêteniont protecteur quelcon<jue. «ru'oUûs -y iais-
peront suspendus et qu'elles revêtiront dés leur 
entrée.. Cependant, s'est une des meilleures pré
cautions a prendre. 

Ajonionf-y une propreté rigoureuse, des ablu
tions fréquentes du visage et des mains, surtout 
quand ou viendra de toucher le malade et avant 
de se mettre a table ; la brosse et le savon de 
Marseille joueront un grand râlé dans la toiieue 
des mains, qu'on trottera ensuite avec un peu 
do très forte eau de Cologne. 

Des eanrarlsmes faits avec un verre d'eau bouil
lie, dans laquelle on aura rais deux cuillerées a 
soupo d'eau oxygénée à 1-2 volumes, des installa
tions d'huile gomméBolée à 1 % dans les narines 
(le» de"ux opérations Tépétées matin et soir) se
ront d'excellents préventifs contre les rhumes de 
cerveau ou de poitrine, les laryngites, angines, 
etc... qui font fréquemment, ne l'oublions pas, 
des manifestations de la grippe. 

PRECAUTIONS SOCIALES. — Et tout d'abrri 
éloignons les enfants, non seulement de la cham-
bro du nialade. mais — st possible — de la mai
son. Ensuite, isolons le malade. Vous souriez ? 
Vous dites : « ob i pour une petite snripio de 
rien du tout, cela n'en vaut vraiment pas la 
peine ». Mais n'oubliez pas que si votre cas à 
vous, est très bénin. — ce que vous ignorez tota
lement pre*xrue jusqu'à guérlsou, — Il peut re 
trouver parmi vos visiteurs une personne de fai-
bu constitution et cHez qui la moindre Indispo
sition rlsquo de prendre un caractère d alarmante 
gravité. 

l-;t c'est faire preuve d'égùfsme de l'exposer a 
cela pour ne pas s'ennuyer : car c'est la seule 
raison qui fait qu'on aimo recevoir des visites en 
cas de maladie. 

J?our Je patient lui-même, ces visites sont peu 4 
recommander : elles le fatiguent, l'énervent, l'a
gitent et. souvent, provoquent une recrudescence 
de fièvre. 

Que le malade repose tranquillement, sans ba
vardages vains autour de lud. sans éprouver o 
besoin de parler lui-même : la parole provoque 
la toux qui fatigue la gorge et les bronches. 

N'oublions pas non plus que le linge, les mou
choirs, etc., peuvent, eux aussi, étro des véhicules 
de contamination et passons-les à l'eau de Javel 
avant de les soumettre au lessivage et a l'ébulli-
tlon prolongée, seuls moyens de les désinfecter 
complètement. On procédera au nettoyage sans 
mélanger le linge du nialade a celui des autres 
personnes de la maison. 

l e s tasses, cuillères, soucoup*. etc., récipients 
ds tous genres seront désinfectés Par réhullition 

Ce sont la précautions qu'il est nécessaire de 
prendre dès que se manifeste la grippe ou toute 
autre maladie contagieuse : et dans les cas plus 
graves, il est indispensable de faire désinfecter 
Jes effets personnels, les draps, couvertures, ma
telas par le passage a l'étuve à vapeur et les 
locaux par les vapeurs de formol 
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ANGELE. 

E/esprit naturel ne supplée jamais a ce que les 
hommes apprennent de leur mire 

BALZAC. 

POUPETTE^ 
annonce les résultats?!? 

• Ran lan plan, r a n n u i raja tan plan... . s 
AppiDchez, jeunes amis, venez recevoir ' le lau
rier dû à votre talent. 

Voici la liste des vingt heureux gagneurs 
d'uno Merveilleuse Bicyclette : La Française-
Diamant, dont l'envoi sera lait tamédlaberaent : 
Janine MORILLO, 10 a n s , 28, rua de Vaugi-

rard, PARIS. 
Lucienne ROUSSEL, 9 an», SI, rue Molier, 

ASNIËRES (iieine). 
Albort BESSON, 8 ans, AIGUEPERSE (P.-d.-D.) 
Odette QUEHE1LLARD, 6 ans , 5, Bd du Salan 

BR1VE (Oorréze).. 
François DORY. 9 ans , 22, rue de l'Audience, 

SAlNT-MAIXENT (Dcux-Sevres). 
Noëlle LE PAPE, 61 ans , 44, rue de la Gazie, 

DINAnn (iile-et-Vilainc). 
Pierre AC1IARD,, 6 ans , r ue des Ecoles, THOIS-

SEY (Ain), ., 
Henri PAULY, 6 ans, chez M. Rcynaud, villa 

« Annf-Maric »'. avenue de Vence, à GAGNES-
SUR-AIER (Alpes-Maritimes). 

Sylvain D1ET, 8 ans , rue Lamartine, CLER-
MONT-L'HERAULT (Hérault). 

Miquette G1RY, école de THIVIERS (Dordogue). 
Marthe LAPLACE. 11 ans.Villa «Sainte-Anne». 

quartier St-Bernard, BAYONNE (B.-P.) 
Paul BRASSEUR, 7 ans , LA BRISE-RQYÀN-

PON'TAILLAG (CIiarente>Iriférieure). 
Jacqueline CATTIN, 10 ans , villa « La Lande »; 

UAX (Laudes). 
Luoetle AVOUAC, 8 ans , NAVAT, pa r CHAN-

TEUGES (Haitta-Loire). 
Solange MACQUART, 8 ai», DAMPIERRE-AU-

TE.NÏPLË (Mi-ne). 
Jean CHENOTTIO ans , IUJB de Paris, MORMANT 

(Seine-et-Marne). 
Lucetto CORRUBLE, 8 ans , 153, rue Raspeil, 

SOTTEVILLE-LEZ-ROUEN (Seine-Inférieure). 
Lucette GAC, 7 ans , 8, place de l'Etoile, OBER-

NAI (Bas-Rhin^. 
Leone COTINAUD, 10 ans , SAINT-CLAUD-SUR-

LE-SON (Charente). 
Alain DECHELETrE, 7 ans , 2, rue du Coq, a 

ROANNE tLoire). 
Tous les autres concurrents recevront inces

samment des jouets, en papier fort, signés : 
Lucien LAFORGE. 

Poupette ELESCA remercie ses chers et nom
breux petits amis qui ont contribué par leurs 
réponses à l'immense succès de 6on concours. 

" Tout lacté, tou t sucré " 
" Tout cuit, tout fait " 

le Chocolat au lait ELESCA est un aliment com
plet dont les enfants*sont gourmands. Prêt ins
tantanément en une minute, par simple addi
tion <d'éau chaude, plus nourrissant qu'un œut, 
loger, digestif, l'ELESCA, même pris quotidien
nement, n e constipe pas. 

En vente : 0,50 l'étui-tasse dans toute bonne 
maison d'alimentation. — Pour le gros : M. DU-
THIL, 24, rue de Roubaix, LILLE. 

Nous rappelons aux lectrices de la « Page Fémi
nine > qu'elles trouveront sous cette - ruhrique les 
réponses a toutes les questions qu'elles voudront 
bien nous poser. r,a Rédaction met tous ses soins 
à donner les informations les plus exactes et les 
plus complètes. Elle espère ainsi rendre quelques 
services a ses lectrices. 

HELENA. — Je vous recommande la gymnaau-
ojtie des bras, et les ablutions et douches à l'ean 
très froide. 

IIDKTJE A MTRETTK. — SI la benzine ne peut 
rien, c'est que le ruban est usagé. H n'y a pas 
d'autre moyen ; 

C" Il faudrait voir s a médecin sans tarder, oar 
c'est une ohose. qui peut devenir très grave, nt 
ce n'est pas soigne ; 

3« Il vaut mieux ne pas s»» servir • 
*• c'est une excellente c2»ose pour fortifier 1» 

cuir c&evetu. 
• . DARSY. 

Avis aux Lectrices 
Les patrons de la « PAGE FEMININE > sont soi

gneusement étudiés et choisis parmi les modèles 
les plus nouveaux de la mode. Simples et élé-
•gants. ils sont d'une exécution facile. Ces patrons 
existent dans la taille 4i. avec facilités de modifi
cation. 

Le prix de chaque patron, pourra d'une notice 
explicative, est de 1 lr. 95. 

Addresser les commandes an : 
REVEIL DU NORD 

• atrvlM des patron» x 
1M bis, rua de Paris, 

LJXLj: (Nord). 
Joindre le montant en timbres-poste. avsU mode 

do paiement accepté. Indiquer d'une façon très 
apparente le numéro du patron demandé et votre 
adresse. 

Nous rappelons à nos lectrices que les com
mandos ne sont servies quo pendant huit jours, 
l-e délai de livraison set d'une semaine environ. 

B@jTOT 

»E P e n s é e s —= 
Les années qu'une femme retranene de son âge 

ne sont pas perdues : elles sent ajoutées a l'âge 
des autres femmes. 

On acquiert do l'esprit en osant se servir de 
celui qu'on a. - 1 -C'est faire injure h une femme que de la con
fondre avec les autres. 

L'élégance est un prestige fait de luxe et de distinction. (Les Glanes de la Vie) 

NOTRE CAUSERIE 
SUR LA T. S. F. 

• o 

La Radiotransmission des images 
(SUITE) 

f i est évident que les vitesses d e s deux tam
bours doivent ê t re ident iques pour que l ' image 
•Oit reprodui te fidèlement. Il ex is te p lus ieurs 
iliBnoeitils plus ou moins comptigués p o u r 

rrtver a ce synchronisme. Soit V la vitesse 
laquel le t ou rne le cyl indre du poste émet

t eu r . Celui du poste récepteur tournera tou
jours , par la const ruct ion m ê m e , à u o e vitesse 
voi»ine de V. Au moyen d 'un régu la teur com
m e U en existe d a n s toutes les mach ine s par
lan tes , on a u r a la faculté d ' augmen te r ou d e 
Btminuer légèrement cette vitesse, c'est-à-dire 
l a r end re supér ieure ou inférieure <\ la vi
tesse V. Supposons que le régu la teur soi t 
plac d a n s la posit ion m a x i m u m , c'est-à-dire 
B3e le cy l indre de réception tourne plus vite 
nue le cy l indre d ' émiss ion . A l 'émission u n e 

er t ioo du tempe mis p a r le cy l indre pour 
Ère « S t o u r e s t seuleroeri . ut i l isée BOUT la 

t r ansmiss ion d e l ' image . A la récept ion t an t 
qu ' i l n ' y a pas d 'énrissiene, r a r m a t u r e d e 
l'éiectro'-aimaiit 112 est a t t i r é e ; u n e came p la
cée su r le cy.lindre de réception empêche a t a 
t in de chaque toiir ce cyl indre d e con t inuer à 
tourner . Ce n 'est que sous l'effet d 'une émis
sion qu« l ' a rma tu re libère le cy l indre . Soi t 
donc u n e i m a g e à envoyer : le cy l i nd re d'é
miss ion commence à tou rne r e u envoyan t des 
cou ran t s successifs p e n d a n t le début d u pre
m i e r tour . Le cy l indre de réception se met lui 
aussi à tourner . Mais comme il a u n e vitesse 
légèrement supérieure , il v» se t rouver ar rê té 
p a r l 'é lectro-aimant K2 dès qu ' i l a u r a fini sou 
premier tour e t a t t end ra que le cy l indre d é . 
mission a i t également fini le p remier tour . 

Donc, si la vitesse du cy l indre de réception 
est supér ieure à celle du cy l ind re d 'émiss ion, 
011 va le voir tourner d ' un mouvement discon. 
t inu. On p o u r r a alors régler le régulateui 
jusqu 'au moment où le mouvemen t du cylin 
tire deviendra cont inu. On s e r a cer ta in à ce 
m o m e n t gue le cyl indre de récept ion tourne 
t i e n au synchron isme. La vitesse ins tan tanée 
h la réception p o u r r a être légèrement supé
r i eu re à celle da l 'émission, puisque l a cor
respondance du nombre de r tvp lu t ions accom
plies par les deux cyl indres pendan t le m ê m e 
t emps est assurée . 

(A su ivre ! . " AiUATOR. 

Les émissions d'aujourd'hui 
RADIO-P/UUS. — 5. — lî n. 30 : 1. Résurrection, 

niarcho russe : S. Pensando. tango ; 3. Madame 
Butterfly, sélection ; *. Tout en dansant : c'est 
toujours Paria ; a. L'Enlèvement d'Hélène, chevau
chée dramatique ; S. Orphée, sélection ; 7. Air 
Russe, solo de cello ; 8. Sérénade mlnltaure ; 9. 
Fritau, dans arabe : 10. Dame un Beso. danse es
pagnole. — 16 h. 45 : 1. La Estocada paso doble ; 
S. Fairy Taies, bo&ton ; 3. Mi Perdioton. tango ; 
4. Walting, fox-trot ; S.- Albertino. tango ; 6. 
Symphonie, fox charleston ; 7. Ida y Vuetta, tan
go ; s. Un mot d'amour, fox trot ; 9. Aima, tan-» 
g» ; 10. La Ribera. one-step. — 20 h. 90 : Cours 
d électricité. — 30 h. 45 : Concert de gala. 

TOUR EIFFEL. — 18 h. : Journal parlé. — 19 h. 
13 : I. Léonore III. ouverture : 2. a) Citante si dou
cement : b) Le nid abandonné ; 3. Carmen, fan-

>- Ktaisie ; 4. a) Je ne veux que des fleurs ; t» Je suis 
T* tellement amoureux ; 5. Concerts royaux ; s. a) 

L'Attente ; ta) Nostalgie ; 7. Suite de danses. 
LONDRES. — 1S n.. 16 b.. 18 h. 18 h. 45, 19 h. 15 : 

Prélude de Bach. — 19 h. 45 : Deux comédies de 
caractère. — *> h. : Musique lé2ère ; Bal des Pa
pillons, ouverture : Au Pays des Fées ; Fées des 
Fleurs. Fées des rayons de lune. Danse des Sor
cières fiavotte. Jasmibn jaune : Menuet des amou
reux : vieilles danses anglaises ; w'.slaria ; Lan
gage des fleurs. — a» b. 45 : 10e Sonate (Mozart). — 
21 h. 30 : Concert sympnonlque. 

DAVENTRJT. — 11 h. : Quatuor. — 13 b. : Pro-
cramiue de Londres. — S3 h. : Danses. 

30 b. BRUXELLES. — 20 b. : Journal parlé. 
30 : Sélection de • La Bohème -. 

lULVERSUM. — 15 h. 10 : t. Sylvana ; 2. Proser-
pine ; 3. Llederen : ai Nachruf : b) Brautfahrt ; 
c) Danza ; 4. a) Aubade A Musette ; b) Au son des 
cloches ; 5. Ein Fest Un Gnomehreicli ; 6. Capri
cieuse ; 7. S Llederen met clarlnetbegelelding : a) 
Vv'ach' auf ; b> Der Hlrt aut dem Fetsen ; 8. Ein 
OperniMUl bri Bellinl, pot pourri ; 9. Flirtation. — 
18 b. 50 : Concert. ' 

T f P Tous Appareilt 
• «aP» • • Tontes Foornitiires 

COL'PLEUX Frères. U, m e Esqaermoise. LILLE 

LE TARIF POSTAL DES JOURNAUX 
ET DES LIVRES POUR L'ETRANGER 

A partir du 1er janvier 1987 la réduction de 
30 % sur le tari/ général des imprimés sera ap
pliquée dans les relations avec le Brésil : 

1) aux journaux et écrits périodiques expédiés 
directement par les éditeurs ; 

2) aux livres, à l'exclusion Ce toute publicité 
ou réclame quelle que soit la qualité des expé
diteurs ; . . . . . . 

3) aux éditions littéraires et scientifiques 
échancées entre les mstitutior» savante*. 

LES RÉSULTATS DU t s JANVIER 
Cercle'•partit Lllloie bat Mécanos oar t a t . 

Partie jouée avec courtoisie par deux équipes pra
tiquant du lolt football. D'emblée, le.C.S.L. part 
A l'attaque, mais ce n'est qu'après so minutes de 
ieu que l'inter-gauebe marquera sur un loJl 
shoot. Les Mécanos descendent aussitôt et égali
seront par leur tnter-drott. Deux penalUea accor
dés sévèrement au bénéfice des Mécanos sont man
ques et c'est la mi-temps. Apres la reprisa, le C. 
S.L. repart constamment A l'attaque et marquera 
le but vainqueur après qu'un penalty accordé au 
Cercle, eut été manqué. 

Très bon arbitrage mais un peu sévère. 
Avant-Gard» de Crenay 1A et Olympique Mer. 

vlllels tant match nul par t but» k l . — Dimanche 
3. l'Avar-t-Garde de Urenay s'est déplacée A Mer-
ville pour y rencontrer l'O. M. en un match 
comptant pour le Challenge da la ville de Mer-
vllle. Belle tencontre disputée sans aucune bru
talité par deux équipes de valeur sensiblement 
ésaie et animées toutes deux d'un ardent désir 
de vaincre. Oés le coup d'envoi. MervUie part A 
fond et vient inquiéter l'excellente défense de 
Crenay qui ne peut empêcher 1 in ter-gauche Han-
son d'ouvrir le score A la toe mlute. Le keeper 
Grenaysien arrête la balle sans la bloquer et celle-
ci ricochant sur un poteau pénétre dans les filets. 
Après des alternatives diverses la mi-temps' est 
sifflée sur ce résultat. A la reprise. Merville qui 
loue maintenant avec le vent ne tarde pas à aug
menter son avance, et sur un loupe d'un loueur 
Grenaysien,'Têussit A marquer un Se'biit, le gar
dien Grenaysien surpris laissant passer la balle 
sans bousier. Dés lors, Grenay prend le comman
dement de la partie, n réussit A marquer un but 
cinq minutes avant la fin sur faute du keeper Mer-
villols qui s'aventure trop loin de ses bois et mar
que le but egaltsateur, qui fut le plus beau de la 
partie, deux minutes après. Excellent arbitrage 
de M. Viseux. de Grenay. qui réussit A satisfaire 
les deux équipes. Grenay s'est retiré enchanté de 
son .déplacement et remercie les dirigeants et 
loueurs Mervmois ainsi que la galerie, uul est cer
tainement une des meilleures de la région, pour 
l'accueil qui leur fut réservé. 

Otohy Sports t a b»t U.S. Deurges «A par 7 A t . 
— Ce match s'est disputé A Dechy devant une 
galerie assez nombreuse, malgré le temps peu 
engageant. La ire mi-temps est très disputée, mais 
les locaux comment manifesteenont. Le terrain 
très cllssant ne permet pas les belles combinai
sons et Flinois. dans les bols de Dourges, exécute 
de très difficiles arrêts avec sa maestria habituelle. 
Lo repos survient sur le score do 2 buts A 1 en fa
veur de Dechy. Après le repos, Dourges falbUt et 
Docby s'installe devant les buts des visiteurs.Tous 
les Dacblnols y compris la défense essaient au 
mit et malgré toute sa valeur. Flinots ramassera 
la balla sept fois dan* ses filets, mais deux buts 
seront refusés pour ott-sides Cette partie s'est dé
roulée dans une atmosphère de grande camara
derie et la cordialité qui en résulta contribua 
beaucoup a la beauté du ieu, ce qui nous change 
un peu après tes dures parties de championnat. 

Dectiy-Sports la bat A.S. Courcelles 1A par t 
buts a 0. — En déplacement A Courcelles les ré
serves Dechlnoises remportent un Joli succès. Après 
avoir dominé la .majeure partie du match, elles 
ont obtenu la décisiou par deux buts a zéro. Lé 
score aurait pu être plus sévère pour les Cour-
cellois. mais les Dechinols jouant un peu trop 
personnellement, virent mainte? descentes échouer 
in-extrémis. . 

t te i la Club de Mazlngarbe bat A.O. Labeur** 
par 4 à f. - , L'Etoile Club de AJazingarbe a. reçu 
sur son terrain l'excellente équipe de Labonrse. 
Au cours d'une partie très disputée, Mazinsarbe 
gagna le match par 4 buts A 2. 

Eporkring Rouler* bat U.S. de sruay par 4 A t. — 
A 1* h. 30. M. Saudemont siffle le coup denvol. 
Aussitôt les visiteurs se font menaçants et impo
sent leur jeu. Les • lièvres » sont dominés nette
ment et c'es^ par éenappées qu'ils opèrent, niais les 
belges ont lo tort de Jouer trop par les ailes. 
GuiUuy, Je gardien de but des locaux, stoppe néan
moins de beaux essais et il faut toute la fougue 
des « Lièvres • pour tenir tète aux scientifiques 
visiteurs. 

Vers Ja fin de la première mt-temps, les locaux 
marquent leur premier but ; l'extrême droit, 
Grard. en possession de la balle. fi'.a.nt le long 
de la touche et contrant A Mucna qui plac>: un bo
lide dans les filets des visiteurs. L.b. Bruay : 1 ; 
Bouiers : o. 

Béagis3ant. les visiteurs veulent égaliser et eem-
ventes fols nn.ay sauve ses bois menacés. La mi-
temps est sifflee peu après. 

A la reprise, pendant un quart d'heure la balle 
fait la navette puis les valeureux belges comme 
au début de la première mi-temps, imposent leur 
leu. Mats la ligne d'avants est hésitante quand 
v1l9 se trouve dans la surface ûo réparation. Bien
tôt àdeux mètres BuisiliixK, l'inter-gauche da 
Roulers bat Guilluy. Bruay : 1 ; Roulers : 1. 

A peino la balle est-elle remise en jeu que le 
môtn ejoueur belife marque un second but. 

Deux minutes après, c'est au tour de Julien 
Degrcysé do marquer le troisième but pour Rou
lera. Peu après la pression est tellement forte que 
les visiteurs, par l'intermédiaire de Jérôme De-
greysé, ajoutent un quatrième but au score. 

Malgré ce lourd handicap, les « Lièvres » con
tinuent A jouer avec brio. Sur une descente de 
ces derniers, la balle est mal engagée par le por
tier visiteur et Jankowski marque le second but 
pour Bruay. „ _,. 

Peu de temps après, la fin de la partie est sIT-
flée. Les Belges gagnent par 4 buts a 2. 

Racing Club Llliais 1A bat A.S.H. 1B par 3 A 1. 
Raclng cma Ullois t battu par F.C. Marquette 

par 5 buts A 4. 
Aasociation Sportive Harnésitnm bat U.S. Dro-

court-Mines (Hors-Championnat) par I buts AI . — 
L'équipe Hors-Championnat de l'TT.S. lwocourt-
Mines, nouvellement formée et pour son premier 
match d'entraiueinont en déplaceuunt â llanres 
contre la toute 1A de cette localité, fut battue sur 
le score de S buts à 1. après un match ;i>remcnt et 
courtoisement disputé do part et d'autre. 

A L'UNION SPORTIVE SAINT-P0L0ISE 
L'équipe 1A de l'Union Sportive qui s'était ren

due A BuUy. pour y rencontrer en un mansn 
amiral une -éqwjpe mixte de l'Etoile Sportive de 
Buily a perdu le match par 3 . b 0 * 3 * ' - • „ . . , . , » 

L équipe S» "° I'U.S.S P. qui s était rendue A 
Etantes j.our V rencontrer en un match retour 
roiyniplqtie Etaplols a remporté la victohe par 
4 Let^Juniôrs A de l'U.S.S.P. qui s'étalent dépla-
c é t a Pernc» pour y rencontrer une équipe mixte 
du r S; Pernob ont perdu le match par G buts A 
k Pcrncs présentant une équipe nlu.s lourde. 

A saint-Pr.1 avait lieu un match entre les 3a-
niors B d e I'U.S.S P. et uno équipe correspondante 
Su Raclng Club d'Arras. Les boyaux rouges ent 
rempor^ela victoire par 4 Imta â a. 

La Coupe d e France 
LE 6» T O U R SE D I S P U T E R A 

D I M A N C H E P R O C H A I N 
Nous rappelons a nos lecteura que le 6» tour de 

la coups de France aura lieu dimanche prochain 
a janvier. A ce sujet, nous rapelons ce qui suit : 

Meures des match**. — Toutes k» rencontres 
commenceront A 13 h. 45. 

Prix* d** plac*». — En accord avec la Fédération 
Française, les prix des places ont été fixés comme 
suit : Tribunes réservées (places assises), 10 fr. ; 
tribunes debout (premières) a ir. ; populaires ise-

Tous les membres des Sociétés doivent acquitter 
le droit d'entrée sur Jes terrains. 

Entrée gratuit*. — Doivent avoir l'entrée gra
tuite les délêcrués de la presse, les arbitres offi
ciels et les membres des différentes commissions 
de la Fédération et de la Ligue du Nord. A ce su
jet U convient de noter que les cartes de ces offi
ciels devront obligatoirement porter le cachet de 
la 3 F A Auront également l'entrée gratuite les 
personnes nul ont reçu une invitation personoelie 
de la Fédération. 

Ci dessous le tableau des rencontres. (Ces mat-
ches intéressant la région nordiste sont indiqués 
en caractères gras) : » _ . mm 

Union Sportive Suisse de Paris contre S. O. 
Montpelier. 

Club Français contre Armoricaine de Brest. 
C.A. Vltry contre Stade Montols, A Mont-ae-

Marsan. 
Olympique Lillois centre t t a d * Lavalleis, à LUI*. 
Union sportive Tourcoing contre R.C. Rouan, * 

Amiens. 
Racing Club d* Roubaiz contr* Hânr* athtetlo 

Olub, * Roubaiz, 
Stad* Haïrais centra Union Spsttiv* Ounkerara*» 

Mal * , au Havre, 
Union Sportive quavilly oontr» Amlon* AlhléU* 

Club, A quavilly. 
U.S Servannalse contre Stade Français» 
Drapeau de Fougères contre Football Cln» de 

Rouen. 
O.S. Belfort contre F.C. Cette. 
S. Bordelais U.C. contre Cannes. 
S.C Nîmes contre C.A. Paris. 
St-Raphaél contre A.S. vaienttgney. 
Olympique Marseille contre F.E.C. Levatlois. 

UN GRAND MATCH SRETA GNE-NOBD 
Nous aurons dimanche prochain A Lille, en-

vue de la compétition propre, c'est-a-dire de la 
rechreche par élimination, des 16 meilleurs Clubs 
de France, une grand* rencontre. 

Ce sera la réplique du match « Drapeau de Fou
gères • contre l'Union Sportive Boulonnaise. L'an
nonce de la défaite de Boulogne produisit en son 
temps, dans le Monde Sportif, une très grosse Im
pression. Nous ne pensions PAS que les Footbal
leurs Bretons avaient accompli tant de progrès 
cette saison. Or, Laval a talonné de très près Fou
gères ; le Onze de la Capitale de la Mayenne est 
solide, rapide, fougueux. 

Ce ne sera point le style élégant, classique des 
Footballeurs Hollandais ; Ici ce sera la lutte A 
celui qui le premier, se saisira du ballon et Je 
début d uraatch surtout sera émottonnant, les 
Bretons sachant que toutes leurs chances rési
dent dans une marviue très rapide. 

X."enJeo. pour l'OJ- est consiaerafcle, son «ovfpd 
vaut mieux que son classement de Champtonnai. 
do surtout A la non présence durant certains mat-
ches. des Berry, Dermte. Pluquet, Brtsou. etc.. 

L'O.L. voudra en Coupe de France se réhabiliter 
aux yeux de ses iKanijreux supporters et le match 
s'annonce comme une vraie rencontre de Coupe 
où toute une saison peut es Jouer ; l'élimination 
définitive d'une de ces deux équipes étant effoor 
tuée en ce seul match. 

CHEZ LES SCOLAIRES 
On beau match A Lembarsan 

Jeudi e Janvier. A 14 h. t3. an Canon d'Or, A 
Lambersart, aura lieu un match mettant aux pri
se» le « Cercle Athlétique Franklin - (Ecole Supé
rieure) et les Scolaires de l'U.S. Tourquennolse. 
E Le Cercle alignera le team suivant : 

Maréchal (cap.), Bourguois, liclannoy O., Hoe* 
on Stubb, Boqulllon, Trousseville. Dematre, Bour
guois, Mont-îl. Dahameau et Plaquet. 

A L'UNION SPORTIVE C H ÉRC NC A NSTAI NA 
Assemblée générale. — L'U.S. Chérenz-Anstaung 

tiendra sou assemblée générale mensuelle samedi 
prochain 8 janvier. A 20 heurts, au siège A Ans-
talng. La présence de tous les membres est solli
citée. 

BOXE 
S a m e d i procha in 

a u x A m b a s s a d e u r s à Lille 
Le superbe programme du « Ring de Lille » 

fait prévoir qu'une fois de plus la bulle des Am
bassadeurs sria trop petite samedi. 

Los 4 granjs combats en lo round* de 3 ! 
inscrits a l'affiche nous promettent de vives 
tions et chacun d'eux aurait pu servir de match-
vetlette dans toute autre reunion. 

En effet, tous les boxeurs que noa 
medi sont tenus en grande estime 
amateurs de boxe. 

SCHL'LDINER qui combattra LOOTEN, est assV 
ciel champion de Hongrie. Il gagna 13 rnmha** A' 
Paris depuis un an, dont K1D. TRAVERS. PST> 
DHo.MilE et JEROME : les Lillois connaissent eau 

n vit A " " 
irome est 

et scientifique, 
me doii-il être pourvu de grosses quaUtéa. SCHDZH 
ÎHNER a un contre du droit qui met A mal 1—? 
ceux qui ne peuvent l'éviter. De.son cota, liOOTBSt 
compte s'imposer définitivement samedi. 

L'Italien SEB«.STIAN1 qui boxera VANP-.MssCjBU 
possède un record l'indiquant dangereux potnr lest 
meilleurs. 

Depuis huit mois qu'il est A Parts, « haCKt UN 
POUBLE, BEKSA, JEROME et une disais» d'aW 
très boxeurs moins connus. 

Or LAPOUBLE est champion da rranoa KBE-
taire. BENSA est ce jeune Marseillais mie riiaiHI 
SATTVAGE battit de Justesse, il y a mois d'un asv, 
SEBA.STIANI ne fut battu qu'aux points est A 
rounds par MORUACH1NT. actuel champion «al 
France. 

Le bruit court que VANPAEMEL a m a s aesjadJB 
le punch, seule qualité qui lui masarjoAlt Juaqo.'a* 
présent. , 

C'est donc A nn combat lr.teTnattonal de pu»'! 
mier ordre que nous assiste rc«uf. La location tonc-
tirimera tons les Jours de li A 90 Jsu, an Café M*tx 
derne, 53, UrandTlace, LILLE. 

LE OHAMPION DE BELCIOUS, I T M t U . 
VAINQUEUR DE LENCLEZ, A LIEGE ] 

3ynille vient de remporter une magniTiqna ~~* 
toir© aux points sur le Touruaisien Lengles, 
ltrurer officiai au titro do champion " 
léger?. 

•Cette victoire est d'autant plits probant^ 
donné quo SytaUa snMssatt volontairemestt 
Iinnrlicai» de plusieurs kilogs I 

Ajoutons que jusqu'à c* Jour, Sybille, 
Officiel de Belgique, n'a Jamais été battu «u ' i 
cun boxeur Belge ou Français. 

On se rend co*rpte rie la t;iclie qui va. être dtV 
volue au Champion de-. Flandres Gyrté, le niman-, 
che 23 Janvier a l'Hippodrome de Lille devant ra», 
tel adversaire ! 1 
UN SENSATIONNEL HEETINO 

FRANCE SELOIQVIE t 1 

LE ?» JANVIER A LILLE 
Les superbe* (ialas île Boxe que iionn» A llrlp» 

rwlrome de Lille le ^ranrt Club Itoubaisieii 
« L'Académie d » Sports » ent conquis d'emblée 
toute la. faveur du puni:, Tonte la presse, a éfc» 
ui'anime a ru«nnaii.r» la <|iia.lité de.s Uiamploii» 
présentés, la sincérité et l'equilibro des combats. 

Continuant sans désemparer la sc-rlo do ses 
sensationnelles « Réunirons do Gala », les organisa -
tours preseuU'-nt pour lo trimanche *23 Janvier, a 
3 h. 30 un Grand Meeting Fran. o-Belge. dont la 
programme a peine couau a défraye toutes les 
conversations ! 

10 ckampions sélocttonnes parmi lus uieill9ur«i 
de Frauce et do Belffique, vont ^'affronter eu 
cinq batailles de 10 rounds de 3 minutes, qui 
nous promettent de fameuses éinotior:> '. 

SYBfLLE. champion officiel do Belgique, qne 
Jamais aucun l^rançais, ni B<rlgo n'a pu vaincre 
er> qui vient de battre â Londres le T7 décembre, 
Harry Corbott, lequel a fait match nul ave- Mas-
cart, sera oppose au terru>le Gydé, dont la der
nière victoire sur Hébrans est encore préaMta 
A toutes les mémoires. 

l e célèbre CI1ARLV SAUVAGE, l'égal de Kid 
Francis, ciia.r:ipion rie Franc*, rencontrera \r* dur 
cegneur Stéverlini-.k, aine, do SIN«tn, chainpior» 
do-. llanUred lielses vairiuo*."- P** V.-o 
mier rolifui du Ferrand (<"li. de l iane* 
CouJcaiiil. Dui'ont. Braeeke, ne... 

T.e fameux riAi'DRV (rie Parts), vsmqrjoia" «* 
Tmez (officiel chaiv.sloD a'Eurrme' et oui a causa 
mie. oiioriuo ijor»res.sion en battant seibruyns* par 
lc.-n. lo 19 oéeemlsra A Lille, bataillera avec le 
Tourquonnois Lcuglcz (vainqueur moral d'Alveire'l 
<TP vient de faire maUJi nul avec Joé Claes, ofrbv 
ci»»l cliamr>l>Mi de Belgique do sa catégorie. 

Lo champion d'Europe amateurs Dcvcrgniea» 
vainqueur l'o Youyou, Wllly Michel, Bublard. IJ-
becr. etc.. d m face à la révélation douaisienne* 
carlier un c.jgncur qui a battu par k.-o. en Tas» 
round IluWard. Géo Briard. Grisard (champton 
de l'i-anco Universitaire), etc.. 

Gydé. Jounr\ l'esr^oir roubaisien. qui a- ématr-
veillé le publie le 19 décembre a Lille «m battaTrU 
Meulecom par k.-o. rencontrera le champion offi
ciel de Belgique amateurs ItRO-lOiR : P.iesmen, dei 
Bruxelles, vainqueur de plus de M) combats. 

Parmi ces 10 champions figurent 7 hommes 0mt 
ire série. C'est -le plus Ininortant pmjrranmie rie 
la saison, l! y aura encore du beau sport A UU*t 
lo t2i Janvier. 

La location est ouverte dès A présent et tans U»-! 
tenuption A Roubaix, 41, nie du Chemin de *er«. 
Tél. ?».'.«. Eile ouvrira â Lille. K>, Grand1?laee. 
Tél. 13.98. saruedi matin 15 janvier et auraJQeat: 
chaque jour La matin de 11 Â U h. et le- etxa" d»M 
5 A 8 heures. 

Prix des places • Ring» 1re série 60 fr. • Ssags* 
9o série 40 fr. : stalle" 30 fr. ; Premières. «5 fr. r-\ 
Secondes numérotées. -O fr. : Secondes, 12 fr. ^ 
TroKièmes 7 fr. (Les T*erscnnes éloignées r«suws|a«t 
lcuer par correspondance). 

COURSE rA PIETO 
A MARLY 

nûnanclïo 2 Janvier 1927, eurent lieu A Mar^r. otsj 
grandes courses A pied qui obtinrent un beau W N 
ces. Albert Goffart. Charles Patigny, Marcel De-I 
hécque. i;eorses Van Ober et le Jeune Marcel Cor-4 
dier en ftuetft les brillants triomphateurs. 1 

RUGBJf 
L'EQUIPE OE FRANCE QUI JOUERA' L'ECOSSE 

EST FORMEE 
A l'issue du match France-Irlande, la Commis

sion de Sélect:on de la F.F.K. a composé oomroa-
MUt, l'équipe de Franco qui rencontrera l'Ecosse, 
le •& Janvier, à Edimbourg. 

Arrières : Piquemal (Stade-Taroais) : trois-
quarts . .lauri«uv 16t. Français;, Baillette (O.K. 
Quillanaise). <^r;iciet :5t. Bordelais), Houdet (St. 
ïTancais.) • demis - lu.) Du Manoir (R.C.F.).. (m.L 
Bader (S.S. Primevères) : avants : 3c ligne. Pré
vost (S.C. Albigeois» Piquiral (F.C. Lyon). Ribère 
(US. Quillanaise) ; 2e lizue : Cassavet (R.C. Nar-
lionnats), U. Bousquet (S C. Albigeois) : première 
ligne : Hutin (C.A.S.G.). Gonnet (R.C.F.), Etche-
berry (C.S. vienne). 

Remplaçants arrière, Desiarac (US. Ciuirla-
nalse) ; trois-quarts : Kevillon (C.A.S.G.), llayniouii 
ISL Toulousain), A. ' Béhoteguy IA.C. Coguaçaise) : 
demis : • Haget (C.A S.G.), Dupont (St Hordê a ŝ,•, 
Pitou (T.O.E.C.) : avants : Soyrou (IIS. Perp.), 
Camel If (St. Toulousain), Gai lia (U.S. Quiilaiiaise:. 
Descamps (St. Bordelais1, Camtcas (Stado-TaTbau). 

HIPPISMrf 
COURSES A VINCENNES 

Ire COUUSE. — 1. Bravo l'Espoir, Marie, g. 
37.00 ; p. 16.50. — 2. Blanc et Noir, Delamare, p. 
94.00. — 3. Benvenuto, Coûrtade, p. ÎT.OO. 

2e COURSE. — 1 Aubcrlve II. Blaud. g. 1S.M ; 
p. 11.50. — 2. Astre Verzèle. p. i» » . — 3. Va tou
jours. H. Picard, p. 13.00. 

3e COURSE. — 1 Axia. Vitet. g. lD.jO : P- !***• 
— 2. Aglaé If. Pentecôte, p. ti.jo. — 3. Solferlno. 
Boury, p. 17.50. 

•S COURSE. t. Aline II, NoUl, g- S»*0 : V. 
58.00. — 2. Verte Feuille, Vercruysse, P- 1800. 

5e COURSE. _ 1. canaille, II. P'1-"'1- a"- "'j?0 . ,' 
p. 29.00. — 2. Vigne, VerzMe P- »M- — 3- V a J 1' 
lant, ForclnaL p ia.00. 

6e COURSE. — 1. Tardif ne Moussac, g. 22.00 : 
p 12.50. — t. Vicomte B, Bakker. p. U.50. — C 
Umnodia, Viel, p. 16.00. 

COURSEE «S N , C B 

ire COURSE. — 1. Marotte Belmande^ g. 27 30 I 
p. 12.0». — B. Révoltée. Ed. Haès. p. 9 J 0 . 

te COURSE — 1. Phosphore, Atkinson, g. 16.50 s 
p. 7.00. v- 9." L'Isly Dubus, p. 8.00. — 3. Aryan. 
Faucon, p. 8.50. 

3e COURSE — f. Maguelonne. Romain, g. 74.50-. 
p. 17.00. — S." Argus II. Niaudot. p. 8.00. 
Finard. Rovella. o. 8150. 

1. Petit Frère, Hervé, 
Manxltanla, Bédelaup. % UtasV I

Finard. Rovella, 1 
te COURSE. — 

•B, 9.<ri. — «* atan 

vain, g. 74 so; 
8.00. — s. L« j 

f«,Jt. tS.00 »J 


